Classe de PREMIÈRE    S

Le : 26 avril 2001

Durée : 1 h 00

Physique-Chimie

Interrogation écrite N° 3
TOUT DOCUMENT INTERDIT.

L’utilisation d’une calculatrice est interdite.

La présentation et la rédaction font partie du sujet et interviennent dans la notation.

I°) PHYSIQUE : sur 10 points.
chaîne énergétique
Un ensemble de photopiles (recevant de « l’énergie solaire » et la convertissant en « électricité ») alimente un accumulateur. Celui-ci fournit de l’énergie à un moteur électrique qui actionne une pompe. La pompe permet de remonter de l’eau d’un puits.

1°)
Analyse des réservoirs d’énergie.

a)
Identifier les différents réservoirs d’énergie de cette chaîne, et représenter leurs schémas conventionnels.

b)
Préciser, sur les schémas précédents, la nature de l’énergie contenue dans chaque réservoir et sous quelle forme chaque réservoir reçoit et / ou perd de l’énergie.

2°)
Analyse des convertisseurs d’énergie.
a)
Identifier les différents convertisseurs d’énergie de cette chaîne et représenter leurs schémas conventionnels.

b)
Préciser, sur les schémas précédents, les modes de transferts et les sens des transferts d’énergie subis par chaque convertisseur.

3°)
Chaîne énergétique.
Représenter la chaîne énergétique complète du dispositif de conversion de l’énergie, en organisant, avec soin, les schémas des questions 1°) et 2°).

4°)
Les rendements en énergie sont respectivement :

(1 = 20 % pour les photopiles, (2 = 70 % pour l’accumulateur, (3 = 90 % pour le moteur et : (4 = 80 % pour la pompe.

a)
Définir chacun de ces rendements, en utilisant une formulation littérale en relation avec les transferts énergétiques notés sur le schéma du 3°).

b)
La surface réceptrice de l’ensemble des photopiles est de 5,0 m2. Le rayonnement solaire est estimé à 1,0 kJ.m-2 chaque seconde. Quelle puissance sera fournie à l’eau du puits par ce dispositif ?

II°) PHYSIQUE : sur 10 points.
calorimétrie
Dans cet exercice, les résultats numériques seront donnés avec 3,00 chiffres significatifs.
Pour simplifier les calculs numériques, on prendra :

Capacité calorifique massique de l’eau : 
ceau = 4,00 kJ.kg-1.°C-1.
Chaleur latente de fusion de la glace : 
Lf = 300 kJ.kg-1.

1°)
Détermination de la capacité calorifique ( d’un calorimètre.
Dans un calorimètre, supposé adiabatique, on place : m1 = 75,0 g d’eau.

La température d’équilibre obtenue est : (1 = 20,0°C.

On verse alors, dans le vase calorimétrique : m2 = 100 g d’eau à la température : (2 = 40,0°C.

Après agitation, la température du système se stabilise à : (3 = 30,0°C.

Déterminer la capacité calorifique ( du calorimètre et de ses accessoires.

2°)
Fusion de la glace.
Dans le calorimètre précédent, vidé de son contenu, en équilibre thermique avec l’air ambiant à la température :

(4 = 15,0°C, on place : m4 = 20,0 g de glace prise à la température : (0 = 0,00°C.

a)
Quelle énergie doit perdre le système {calorimètre} pour passer de la température (4 à la température (0 ?

b)
Quelle énergie devrait gagner le système {glaçon} pour passer de l’état solide à la température (0 à l’état liquide à la même température (0 ?

c)
En déduire la masse mg de glace qui reste solide dans le calorimètre lorsque l’équilibre thermique est atteint ?


.../...
3°)
Capacité calorifique massique d’un métal.
Dans le calorimètre précédent, contenant : m’1 = 100 g d’eau à la température : (1 = 20,0°C, on introduit un bloc de métal de masse : m5 = 500 g, préalablement porté à la température : (5 = 100°C.

Après agitation, la température du système se stabilise à : (6 = 30,0°C.

a)
Quelle énergie a perdu ou gagné le système {calorimètre + eau} pour passer de la température (1 à la température (6 ?

b) Quelle énergie a perdu ou gagné le système {bloc métallique} pour passer de température (5 à la température (6 ?

c) En déduire une valeur de la capacité calorifique massique cm du métal constituant le bloc métallique.







